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Pour la plupart d’entre nous, ces deux mots sont synonymes 
et pourtant, il y a bien une nuance. Le réemploi, c’est lorsque 
l’on utilise un produit de consommation – réparé ou non –  
qui conserve sa fonction d’origine. C’est par exemple acheter une 
machine à laver dans une boutique du réseau Envie (voir notre 
supplément ZDZG n°2, en ligne sur smedar.fr/kiosque) ou un vêtement 
dans une friperie. 
En revanche, créer une table de salon à partir de palettes en bois, 
c’est de la réutilisation, une façon de détourner les objets pour 
en créer de nouveaux. La mode du DIY (qui signifie Do It Yourself, 
c’est-à-dire “Faites le vous-même”) est apparue en France il y a quinze 
ans. Depuis, les sites et tutos affluent sur Internet et les réseaux 
sociaux. En plus de lutter contre le gaspillage, réparer ou réutiliser 
sont des activités créatives qui détendent. 
Alors, lancez-vous !

Pour réduire notre production de déchets, il existe de nombreuses solutions : 
composter ou éco-consommer bien sûr, mais aussi réparer et réutiliser. Avant de 
devenir des déchets, nos objets du quotidien peuvent servir à nouveau. Pensez-y !
Le marché de l’occasion est en plein essor depuis plus de dix ans. Le mobilier, les objets de  
décoration ou encore les vêtements font partie des achats les plus plébiscités. 
Et la crise sanitaire a amplifié le phénomène car acheter des produits de “seconde main” permet 
de faire des économies. C’est bien la preuve que la réutilisation est ancrée dans nos habitudes.
Alors pourquoi s’en priver ?

Et si on réutilisait avant de jeter ?

Réemploi, Réutilisation

CPR, cela signifie “Ça Peut R’sservir”, un nom bien évocateur puisque dans son atelier situé à Louviers, 
l’association valorise les matériaux comme la ferraille ou le bois en les améliorant, en les transformant 
ou en les détournant de leur usage initial. Même les vis sont récupérées ! “Pour les jeunes compagnies 
régionales, c’est une aubaine. 
Elles peuvent ainsi diminuer fortement les achats de matières premières et donc le coût de production 
d’une création”, nous indique Stéphanie Sappey, la Présidente.
Conception, montage sur le lieu de création, construction ou restauration, tous les décors ou  
accessoires scénographiques sont envisageables et dans toutes les dimensions. Sur la vingtaine de 
décors conçus depuis la création de CPR, trois ont été entièrement réalisés à partir d’éléments récupérés. 
Mais en règle générale, les techniciens arrivent à un taux de réutilisation de 75 à 80 %. 
Pour joindre l’association : assocpr@orange.fr

Réseau Envie

Un décor 100% recup pour le spectacle 
Grandir de Commédiamuse.
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  Réemploi, réutilisation, y a-t-il une différence ?

Au théâtre, rien ne se perd
Depuis bientôt trois ans, l’association CPR
récupère des éléments de décor et des 
accessoires issus de compagnies et de lieux de 
spectacle vivant, afin de limiter le gaspillage 
et la production de déchets.



  Les professionnels aussi 
se mettent au réemploi

Comme de nombreux habitants, 
certaines entreprises s’intéressent 
à la réutilisation des matériaux, 
conscientes de l’enjeu environne-
mental et économique que cela 
représente. 
C’est le cas, par exemple, de l’en-
treprise d’insertion “Les Bâtineurs”. 
Basée en périphérie de Rouen, 
elle œuvre dans le BTP qui est 
le secteur d’activité qui produit 
le plus de déchets en France. 
David Groix, chargé de projet 
réemploi, explique : “nous voulons 
développer l’économie circulaire 
dans le domaine du bâtiment. 
Nous accompagnons les maîtres 
d’ouvrage et les constructeurs sur les 
chantiers, pour les aider à mieux trier 
leurs déchets et ainsi développer les 
filières de recyclage. Nous faisons 
aussi de la dépose soignée, c’est-à-
dire qu’au moment de la démolition 
ou lors de la réhabilitation d’un 
bâtiment, nous tentons de récupérer 
un maximum de matériaux pour le 
marché du réemploi”. 
Une pratique encore nouvelle dans 
ce secteur !
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Il faudra sans doute quelques années encore 
pour que chacun, particulier ou professionnel, 
se mobilise autour de la réduction des déchets et 
lutte contre le gaspillage des ressources. 
C’est ensemble que nous pourrons construire le 
monde de demain, un monde où l’être humain 
vivra en harmonie avec son environnement.



DES VACANCES “ZÉRO DÉCHET”

Éco-Consommation
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Vous avez prévu de pique-niquer sur la route ? Préparez votre repas et transportez-le dans des boîtes réutilisables. 
Rien n’est meilleur que le “fait maison”. Et n’oubliez pas votre gourde, qui sera votre meilleure alliée tout au long des 
vacances. Enfin, emportez avec vous des sacs en tissu que vous pourrez utiliser lorsque vous ferez vos courses sur 
place. Et surtout, profitez du temps que vous avez pour cuisiner des produits frais, locaux et de saison. Faites la 
chasse aux emballages inutiles !

Pour éviter le gaspillage alimentaire, on garde les bonnes habitudes. On établit ses menus à l’avance, on fait 
une liste de courses en conséquence et on cuisine les restes ! Et si vous sortez au resto, et que vous avez souvent 
les yeux plus gros que le ventre, prévoyez votre doggy bag. Emporter ses restes est une pratique de plus en plus 
courante.

Un dernier conseil, lorsque vous arriverez sur votre lieu de vacances, renseignez-vous auprès de la collectivité en 
charge des déchets. Quelles sont les consignes de tri et quel matériel pouvez-vous utiliser ? 
En camping ou en location, il y a toujours des solutions. 

Bonnes vacances “vertes” ! 

Ma trousse de toilette 
zéro déchet

Les congés d’été approchent à grands pas. Et cette année, 
vous êtes décidé(e) à réduire votre empreinte écologique. 
Suivez nos conseils !

Première étape : le transport. Si vous voyagez seul(e), 
privilégiez le train. C’est le moyen de locomotion le plus sûr 
et le moins producteur de CO2. En famille ou entre amis, 
la voiture fera l’affaire. Mais une fois sur place, pensez à 
louer des vélos. C’est une façon agréable de découvrir une 
région.

Dans ma trousse de toilette 
zéro déchet, je mets : 

un savon et un shampoing solides 
dans des boîtes hermétiques

une brosse à dent en bois

du dentifrice en poudre

un baume à lèvre  
et une crème solaire maison

un peigne ou une brosse en bois

une pierre d’alun  
(en guise de déodorant)

des lingettes réutilisables


